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POESIES POUR HELENE
(Ronsard)

I. L'Aube.
Nous allons par les chemins clairs
Par les chemins clairs des foules ignores
Vers l'Aurore et le Jour qui s'estompent dans l'air
Vers le grand Espoir blanc de l'aube desiree.
Devangant l'horizon des plus beaux Lendemains,
Devan^ant l'heure ardente et toujours esperee,
Nous allons par les chemins
Nous allons la main dans la main
Par les chemins, par les senders clairs.

Sans soucis du nocturne et dorsal horizon \
Qui toujours plus nombreux s'accumule
Evanescent la-bas parmi le crepuscule —
Par les chemins deserts
Ou s'epanouit, frileuse floraison,
L'essaim touffu de nos songes dores —
Parmi les chemins clairs
Oü frissonne et mürit la sublime moisson,
Vers la Lumiere et la Beaute
Qui nous appellent de leurs voiles,
Nous allons par les chemins
Nous allons la main dans la main
Par les chemins, par les senders clairs
Dans le bleu jardin des etoiles. R. W.

II. L'Offrande.
Les fleurs inesperees ont fleuri dans ta main
De 1'Offrande amoureuse
Et leurs joyeux parfums aux couleurs de jasmin
Et leurs vibrants parfums de roses merveilleuses
En les calices ont mele
Dans une ivresse neuve aux pures voluptes
Dans l'ivresse amoureuse aux gestes ddvoiles
Les Espoirs doux et bleus des songes extasies.

Avec les mots si doux, les divines paroles,
— O les fleurs tremblantes comme des cloches d'hymenees —
Avec les mots plus doux de n'etre prononces
Avec les regards clairs dans le fond des corolles,
L'Offrande amoureuse
Profonde et pure comme des yeux d'Enfant
A verse dans la coupe erigee en ta main
Dans la coupe oü nos ämes d'Hier vont puiser
Les enivrants parfums des mystiques baisers.
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Et les ämes des fleurs ont vibre dans nos ämes
Et c'est bien la sublime et pure volupte
Que de sentir
Avec les parfums verts aux spires amoureuses
Nos coeurs dans une extase langoureuse
S'evanouir. R. W.

A mon ami ires eher J. C.

LES PAPILLONS
Les papillons dans la prairie
(On en parle depuis longtemps)
Les papillons dans la prairie
Se conduisent... c'est effrayant!

lis vont avec les libellules
A la taille fine, au beau corps
lis vont avec les libellules
Entrecroisant leurs ailes d'or.

O les folles, les folles choses
Qu'ils se disent dans leurs ebats.
O les folles, les folles choses
Susurrees ä peine, tout bas.

lis caressent les marguerites
Aux blancs petales d'or lames
lis caressent les marguerites
Devant les bleuets alarmes.

Le vieux grillon en robe noire
Jaloux, gronde chaque matin,
Le vieux grillon en robe noire
Gronde contre les libertins.

lis se grisent de la rosee
Les jolis petits papillons,
lis se grisent de la rosde
Des pavots bleus et vermilions.

En conduisant leur bien-aimee
Souvent leur vol titube encor
En conduisant leur bien-aimee
Dejä leur aile ivre s'endort.

Les papillons dans la prairie
(On en parle toujours autant)
Les papillons dans la prairie
Se conduisent... c'est effrayant!

R. W.
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